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Après quelques rappels sur le fonctionnement de notre démocratie, les idéaux qui la
soutiennent comme ses fragilités, nous allons aborder dans ce module la place de la
participation citoyenne.

Le mot démocratie trouve son origine dans deux mots grecs : dêmos et kratos.
« Kratos » signifie le pouvoir, et le mot grec dêmos a plusieurs sens. L’un d’entre
eux est le suivant : « un territoire habité par une communauté, et, par extension, le
peuple vivant sur ce territoire. »
La démocratie est donc en théorie un régime politique où des personnes comme
vous et moi jouent un rôle dans l’exercice du pouvoir.

Dans  le  module  qui  va  suivre,  nous  verrons  plusieurs  initiatives  qui  donnent
aujourd’hui un nouveau souffle à ce pouvoir créatif et créateur des citoyens : les
conventions citoyennes à l’image de la Convention citoyenne pour le climat de 2020
ou encore l’approche de la démocratie ouverte telle qu’elle a été conceptualisée
dans les années 2010 aux États-Unis. Nous aborderons également le rôle primordial
du tissu associatif,  à partir  de notre propre expérience de mouvement citoyen et
terminerons  cette  partie  sur  l’ouverture  que  peut  nous  apporter  l’approche  des
communs.

Pour autant nombreux sont ceux qui soulignent les limites ou les freins qu’ils soient
volontaires ou non, à la participation citoyenne. Nous pouvons penser aux inégalités
culturelle et  sociale qui ont un impact sur notre capacité à prendre également la
parole, mais aussi au fossé qui existe entre la société civile et une partie de nos
dirigeants. Pour Loïc Blondiaux, que l’on entend dans le module 3 intitulé « risques
et dérives de notre démocratie »,  ces freins sont aussi inhérents à la culture de
certains de nos dirigeants. Mathilde Bouyé, qui a mis au point un référentiel pour
évaluer qualité de la participation citoyenne sur un territoire nous met également en
garde contre le phénomène du « civic washing » comme on peut parler du « green
washing », tout en soulignant le manque d’outillage de collectivités qui ont fait  le
choix de s’engager pleinement dans cette démarche.

N’idéalisons pas trop la situation, pour autant c’est une conviction pour nous : sans
vous,  sans  chacun  d’entre  nous,  notre  démocratie  n’existe  pas.  Nos  grandes
échéances électorales sont importantes mais notre démocratie se construit aussi au
quotidien. Un peu d’espoir est permis si nous osons aujourd’hui réaffirmer le sens du
mot démocratie.
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